
Mot du Pr Salim Daccache s.j., Recteur de l’Université Saint-Joseph, à 
la séance inaugurale du colloque international « États généraux des 
Anciens de l’USJ », le samedi 6 juin 2015, à l’Amphithéâtre Pierre  
AbouKhater – Campus des Sciences Humaines de l’USJ. 

1. Laissez-moi vous dire l’émotion positive que je ressens en ce jour de vous 
voir bien nombreux ici présents suite à l’appel que la Fédération des 
Associations et l’Université ont lancé pour tenir ces États Généraux des 
Anciens Étudiants de l’Université Saint-Joseph, de ses Facultés, ses Instituts 
et ses Écoles. Ce m’est  confié ce matin de vous transmettre, comme 
message de fierté et  d’optimisme de la part de l’Université et de ses 
Conseils de vous voir réunis, est un message de bienvenue bien cordial que 
vous êtes bien chez vous, chers Anciens étudiants, toujours présents au cœur 
même de l’Université et ainsi mes souhaits  de bienvenue ne sont que chose 
formelle. Disons et répétons qu’un ancien étudiant de l’USJ n’est pas pour 
nous un marginal du passé  qui fut  un jour un étudiant et fut  oublié sur une 
liste  dans les tiroirs des Archives.  Dans ce contexte, je voudrais reprendre 
les mots du  P. Peter-Hans  Kolvenbach s.j., ancien préposé général des 
Jésuites, qui s’est  adressé à  Calcutta, en 2003, aux Anciens des Universités 
et écoles jésuites dans les termes suivants : « Ce qui vous rassemble n’est 
sûrement pas simplement un sentiment romantique, ni seulement la mémoire 
nostalgique du passé de votre éducation dans une institution jésuite, mais 
plutôt la conviction que l’expérience partagée d’un passé commun vous 
ouvre l’horizon d’un avenir commun, que votre histoire, celle d’être des 
anciens élèves d’une école ou université jésuite, est aussi une prophétie, que 
la bonne éducation que vous avez reçue représente en même temps un défi 
pour aller vers les moins privilégiés ».  

2. Cette parole demeure et demeurera  actuelle pour nous à  l’USJ : un 
ancien étudiant n’est  pas un souvenir du passé mais c’est une personne qui 
devra trouver sa place dans la mémoire de l’Université  et de sa Faculté. Ce 
n’est  pas quelqu’un qui fut dans le passé, mais c’est  quelqu’un qui a fait 
notre passé car la raison d’être de notre Éducation et  de nos institutions 
éducatives c’est l’étudiant admis pour faire ses études supérieures et  
accomplir sa personnalité parmi nous.  Cet étudiant accompli et diplômé de 
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chez nous, devient membre à  part entière de l’Alma Mater, dans 
l’aujourd’hui et  même à l’avenir dans la mesure où ce qu’il a reçu comme 
savoir, savoir-être et  faire et  comme valeurs humaines et  spirituelles l’a 
fait marquer et distinguer pour toujours comme ancien étudiant  de 
l’Université Saint-Joseph. À titre d’exemple, un ancien étudiant d’il y a 130 
ans a été un témoin dans sa société de ce qu’il  a reçu de cette Université et, 
de ce fait, il a engagé l’Université à continuer sa mission et  son chemin. 
C’est  pourquoi, et à l’occasion des 140 ans de la fondation de notre USJ, un 
accord eut  lieu entre l’Université et  la Fédération pour organiser ces  états 
généraux qui signifient, selon la formule historique française, une 
Assemblée générale exceptionnelle. Comment ne pas voir dans la tenue de 
cette assemblée, je l’espère, un moment exceptionnel offert à  tous les 
Anciens de notre Université dans leur  diversité, un bouquet de roses 
toujours vivantes présentées à  notre Alma Mater et  un hommage vibrant  à 
la mission continue de l’Université de former des citoyens et des citoyennes 
pour l’idée d’un Liban de l’excellence, du  vivre-ensemble et  de la justice, 
un Liban message de liberté et  du respect du  vrai pluralisme dans un 
contexte d’intolérance et de sectarisme meurtrier.  

3. Chers Amis, quelqu’un aurait  dit : l’optimisme est une vertu à laquelle il 
faut s’attacher, surtout dans les moments difficiles. C’est  cet optimisme que 
les Anciens de l’USJ  ne sont pas un groupe marginal exsangue mais une 
communauté énergique qui a guidé les pas des fondateurs des associations et  
puis de la Fédération  pour mettre en relief cette conviction. Aujourd’hui, et 
depuis deux ans, ensemble, nous avons voulu continuer la marche en 
cherchant à encourager, structurer et institutionnaliser le rayonnement et  
l’action  de la Fédération et des Associations Anciens en renforçant l’Esprit 
USJ tant à  l’intérieur de l’Université que parmi les rangs des Anciens. Je ne 
voudrais  pas citer les innombrables mesures prises afin de promouvoir la 
visibilité de notre communauté d’Anciens, mais il est évident que cette 
visibilité ne cesse de se montrer et de briller tant à l’intérieur de notre pays 
que dans plusieurs pays du  monde, tenant  à  saluer, en plus des 
représentants des associations du  Liban, les représentants des associations 
dans les pays de diaspora et  d’accueil. Votre action, chers représentants 
d’ici et  d’ailleurs, est à  saluer, elle est  bien exemplaire qu’elle deviendra 
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un chemin à  suivre.  Cette journée, nous la désirons dans la mesure où je 
suis moi-même ancien de l’USJ de 1975, une journée qui continue une 
dynamique qui a commencé de loin, mais qui, aujourd’hui,  passe à une 
vitesse supérieure, une dynamique qui, comme l’âme, selon nos convictions 
religieuses, ne meurt jamais puisqu’elle est mue par l’amour divin et la 
volonté de construire une civilisation de paix et  de beauté. 

4. Chers Anciens, vous avez voulu et nous avons voulu  que ces états 
généraux soient une journée de réflexion sur des thèmes qui sont 
fondamentaux pour la communauté des anciens comme la reconnaissance et  
l’appartenance, le passage du statut étudiant à une communauté d’anciens 
étudiants ou encore les anciens comme levier de développement de 
l’Université. Je voudrais ici remercier tous les conférenciers de chez nous ou  
d’ailleurs qui vont contribuer par leurs réflexions à faire œuvre 
d’intelligence et de discernement,  d’acquisition de savoirs et  de savoir-faire 
pour que notre communauté d’anciens sache se consolider autour d’objectifs 
communs, réalistes et  réalisables avec une volonté énergique qui  sache aller 
à  l’aventure avec beaucoup  de foi et  de clarté,  de solidarité et  de mesure ! 

5. Cette journée nous l’avons voulu aussi une journée d’ouverture au  
nouveau, à  des perspectives d’avenir et  à une prospective de ce que notre 
peuple d’anciens devra devenir comme communauté d’anciens soucieuse 
d’être consciente de sa multiple mission d’être témoin de valeurs par des 
actions dans tous les domaines de la vie citoyenne, politique, sociale,  
académique et même spirituelle, surtout que la spiritualité de Saint Ignace 
est une spiritualité d’immersion dans le monde et ses souffrances. La 
pertinence des mots comme le service des autres, la charité, la justice, la 
confiance mutuelle, la solidarité nous avons à la montrer par des actes, car 
comme dit  Saint Ignace « l’amour se montre plus par  les actes que par les 
paroles » qui risquent  de demeurer plus du  côté des intentions que du  côté 
des actions que le monde attend de nous en réponse aux multiples défis que 
notre Université doit affronter et que notre pays et notre région doivent 
relever afin d’assurer un réel mieux-être pour nous et pour nos voisins.  



4 
 

6. Chers Amis, sans l’action continue et décidée d’un comité de pilotage 
coordonné par le Secrétaire général de la Fédération Dr  Christian Makari  et 
la coordinatrice du bureau des Anciens et  du développement au  rectorat de 
l’USJ Mme Helen Tayar, aidés par un dynamique comité, cette rencontre 
d’aujourd’hui n’aura pas eu  lieu. C’est  pourquoi nous rendons hommage 
aux efforts déployés par les uns et les autres pour que ces deux journées du  
6 et 7 juin  2015 demeurent gravées dans notre mémoire et  la mémoire de 
l’USJ et pour montrer que la communauté des Anciens de l’USJ n’est  pas 
une chimère  mais une réalité citoyenne, sociale et active qui  a sa place sous 
le ciel de l’USJ et sous le soleil du cèdre du Liban.  

7. La devise de ces deux journées telle qu’elle est apparue en bas de la 
publicité qui a été faite sur les télés et sur les facebook de l’USJ et  des 
associations était la suivante : Anciens de l’USJ unissons-nous ! Oui le 
rassemblement des anciens de  l’USJ ne peut être que bénéfique pour eux-
mêmes et pour notre pays, pour les chrétiens et  pour les musulmans,   car 
cette dynamique d’unité nous fait sortir du  marasme politique et sectaire 
vers un air pur à respirer ! l’USJ elle aussi  a besoin de l’unité de ses anciens 
étudiants dans la diversité et dans la solidarité ! Unissons-nous comme des 
amis savent le faire !  Unissons-nous à l’image de cette longue chaîne de 140 
ans, chaîne de résistance aux adversités  et  de volonté d’excellence et  de 
beauté ! Notre région et notre Liban ont plus que jamais besoin de vous unis 
et de notre USJ plus rayonnante que jamais ! 

 


